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e Un seul specimen 

Le grizzli Ursus arctos horribilis Ord, sous­
espece de !'ours brun circumpolaire, a toujours 
ete une enigme pour les humains. Tout un 
ensemble de recits folkloriques et de fables s'est 
developpe a propos de cet animal legendaire et 
redoute mais souvent mal connu. Henry Kelsey 
est le premier explorateur blanc a avoir signale 
des grizzlis dans son journal de voyages : il 
avait aper~u. le 20 aofit 1691, « une sorte 
d'ours immense » pres d'un endroit qui 
s'appelle maintenant Le Pas, dans le centre­
ouest du Manitoba. Ce n'est que dans les 
annees 1960 que des etudes approfondies et 
coordonnees menees au Canada et aux Etats­
Unis ont commence a jeter Ia lumiere sur le 
grizzli et sur son comportement. 

La famille des ours comprend sept especes 
que l'on trouve dans Ia moitie nord des hemi­
spheres Ouest et Est ainsi qu'en Amerique du 
Sud. L'ours brun d ' Amerique du Nord, y com­
pris le grizzli, est l' une des trois especes nord­
americaines. Les deux autres sont !'ours blanc 
Ursus maritimus Phipps et !'ours noir U. ameri­
canus Pallas. Le grizzli a d'abord ete considere 
comme une espece propre a !'Amerique du 
Nord et differente de l'ours brun d'Europe tout 
en lui etant tres semblable. Meme s' il possecte 
des caracteristiques particulieres, it a ete reclasse 
en 1953 dans Ia meme espece que !'ours brun 
d'Europe et d ' Asie . 

II existe officiellement deux sous-especes de 
grizzlis en Amerique du Nord. Dans les lies 
Kodiak, au large de I' A laska, on trouve Ursus 
arctos middendorffi. La sous-espece U.a. horri­
bilis regroupe tous les autres grizzlis, malgre 
qu'ils soient de taille differente en raison des 
facteurs geographiques qui entralnent des varia­
tions quantitatives et qualitatives dans leur 
alimentation. 

Historiquement, on trouvait le grizzli en 
grand nombre en descendant vers le sud 
jusqu'en Californie et au Mexique, et l'aire de 
repartition de cet ours couvrait Ia moitie occi­
dentale de !'Amerique du Nord, environ jusqu'a 
Ia limite orientale du Manitoba. Les capitaines 
Lewis et Clark , qui ont souvent dO faire face a 
des grizzlis, ont donne une description detaillee 

de !' animal dans leur journal de voyage et 
l'ont fait connaitre au monde occidental en 
1805. Depuis, l'aire de repartition du grizzli 
a diminue et ne couvre plus que Je nord-ouest 
de I' Amerique du Nord. 

D' a pres les donnees de 1985, Ia population 
de grizzlis serait n!partie comme su it : 1200 en 
A lberta, 6500 en Colombie-Britannique, de 4000 
a 5000 dans les Territoires du Nord-Ouest, de 
5000 a 8000 au Yukon, 15 000 en Alaska et 
moins d'un millier au Montana, au Wyoming 
et dans !'Idaho. 

Les caracteristiques physiques 
Le grizzli est, apres l'ours blanc, le plus gros 
carnivore terrestre d' Amerique du Nord et, 
comme lui, presente aux epau les une bosse for­
mee par les muscles de ses pattes anterieures 
massives. II a pour traits distinctifs une face 
quelque peu bombee et de tres tongues griffes 
aux pattes avant. Son pelage va du blanc-creme 
ou du jaune-ivoire au noir. Les grizzlis ont 
generalement une fourrure de couleur claire 
ou grisatre sur Ia tete et les epaules, le corps 
sombre et les membres de couleur encore plus 
foncee. La forme de leur corps et leur longue 
fourrure les font paraitre plus massifs qu'ils 
ne le sont en realite. Bien que certains speci­
mens puissent peser jusqu'a 550 kg, un male 
moyen pese entre 250 et 350 kg tandis que 
Ia femelle pese Ia moitie moins. 

La vie de / 'ours 
Les oursons naissent dans une taniere hivernale, 
habituellement en janvier ou en fevrier. Ils sont 
tres petits : ils pesent environ 400 g et mesurent 
moins de 22,5 em. La portee compte generale­
ment deux petits, mais elle peut varier de un a 
quatre. La croissance des oursons est tres rapide 
et, lorsqu'ils quittent Ia taniere avec leur mere 
au printemps, ils pesent environ 8 kg. lis conti­
nuent de prendre rapidement du poids durant 
l'ete et approchent les 45 kg lorsqu'ils regagnent 
Ia taniere hivernale. lis restent en general avec 
leur mere jusqu'au mois de juin de leur troi­
sieme annee. 

Le grizzli a un faible taux de reproduction. 
Une femelle n'a aucune portee avant d'avoir 
cinq a sept ans et ne met bas que tous les trois 
a quatre ans par Ia suite. Etant donne que Ia 
plupart des femelles cessent de s'accoupler apres 
!'age de vingt ans, elles auront tout au plus 
quatre a cinq portees au cours de leur vie. 

ll est possible de determiner l'age d'un ours 
d 'apres les couches de cement qui tiennent ses 
dents dans leur a lveole. Comme une nouvelle 
couche apparait chaque annee, on a pu etablir 
que les ours en liberte peuvent vivre jusqu'a 
25 ans. 

Moins actif apres Ia saison de reproduction, 
le grizzli engraisse grace a l'abondance de nour­
riture qu'il trouve en ete, ce qui lui permet de 
tenir tout I 'hiver dans sa taniere. Les femelles 
s'installent generalement dans leur taniere vers 
Ia mi-novembre, seton leur etat physique et 
les conditions meteorologiques. Les males ne 
gagnent habituellement leur taniere qu'a Ia fin 
de novembre ou au debut de decembre et en 
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emergent souvent des mars. Les femelles, sur­
tout lorsqu'elles ont mis bas, tendent a rester 
dans leur taniere jusqu'a ce que leurs petits 
aient atteint une taHle raisonnable, a Ia fin 
d'avril ou au debut de mai. 

Contrairement a une croyance populaire, les 
grizzlis n' hibernent pas vraiment. Une veritable 
hibernation comporte une baisse marquee de Ia 
temperature corporelle et du rythme respira­
toire; chez le grizzli, Ia temperature corporelle 
ne flechit que de quelques degres et le rythme 
respiratoire ne descend que legerement au­
dessous de Ia normale. En outre, les veritables 
animaux hibernants tel le spermophile tombent 
dans un profond sommeil hivernal, ce qui n'est 
pas le cas des grizzlis et des ours noirs, qui sont 
tout au plus h!thargiques et qui peuvent meme 
rester actifs tout I 'hiver. 

Le comportement alimentaire 
Bien que classe comme carnivore, le grizzli est 
surtout un omnivore et les vegetaux constituent 
de 80 a 90 11Jo de son regime alimentaire. Le 
grizzli fera sa proie des mammiferes et des 
saumons en migration qui lui tombent sous 
Ia patte, mais il se nourrit generalement de 
vegetaux. 

Lorsqu'ils sortent de leur taniere, au prin­
temps, les grizzlis recherchent souvent les cou­
loirs d'avalanche et les pres ou apparaissent 
les premieres plantes; on les voit frequem­
ment creuser le sol a Ia recherche de racines 
d 'Hedysarum. En fait, cette racine riche en pro­
teines, en hydrates de carbone et en mineraux 
est peut-etre Ia source alimentaire Ia plus impor­
tante dans toute l'aire de repartition du grizzli . 
Non seulement est-elle consommee en grande 
quantite en avril et en mai , mais elle constitue 
egalement un substitut adequat aux baies lors­
que celles-ci sont moins abondantes a Ia fin de 
l'ete et a l'automne. A mesure que l'ete appro­
che, le regime alimentaire du grizzli comprend 
surtout des agrostides, des preles, de l'oseille et 
d 'autres plantes feuillues. 

Pendant une breve periode au printemps, les 
grizzlis devorent les nouveau-nes du wapiti, de 
l'orignal, du cerf ou du caribou, mais quelques 
semaines apres leur naissance, ccs jeunes ani­
maux deviennent trop agiles et trop rapides 
pour etre captures par un ours. En de rares 
occasions, le grizzli s'attaque a un wapiti, a un 
orignal, a un cerf ou a un caribou adultes ou 
encore au betail. Son odorat est tres developpe 
et il peut sentir un animal mort a des distances 
considerables. Une fois qu'il l'a trouve, il reste 
generalement dans les parages jusqu'a ce que Ia 
charogne soit entierement consommee. 

S'il en trouve en quantites suffisantes, le 
grizzli mangera des fourmis, des coccinelles, des 
abeilles ainsi que d'autres insectes adultes ou a 
l'etat de larve. Les grizzlis vivant a proximite 
des rivieres a saumon se gorgent de poissons au 
moment du frai. De meme, dans Ia toundra, les 
ours se nourrissent abondamment de spermo­
philes arctiques a Ia fin de l'ete. 

Toutefois, dans presque toute l'aire de repar­
tition du grizzli, les baies demeurent l'element le 
plus important de ['alimentation de ce dernier. 

Elles sont a l'origine de l'accumulation de 
graisse necessaire a Ia survie de !'animal pen­
dant l'hiver. Les baies les plus importantes sont 
celles des shepherdies, des bleuets, des gaylus­
saccias, des airelles, des amelanchiers et des 
camarines. 

Le grizzli profite egalement de Ia nourriture 
et des detritus que les gens mettent negligem­
ment a sa disposition . Animal intelligent, il 
devient vite un habitue des terrains de camping 
ou des decharges s' il y trouve aisement de quoi 
se nourrir. Meme si cette nourriture est nutritive 
et abondante, une telle pratique aboutit sou­
vent, entre les ours et les humains, a un affron­
tement a [' issue parfois tragique pour les uns et 
pour les autres. II incombe done aux gestionnai­
res de Ia faune et au public de veiller a ce que 
les ours n 'aient pas acces a notre nourriture. 

Les parasites et les maladies 
D'une fac;on generale, le grizzli n 'est pas un 
hote sur pour les parasites. Les quelques vers 
rubanes et vers rands qui l'habitent sont habi­
tuellement elimines durant Ia periode de som­
meil hivernal, lorsque le systeme digestif de 
['ours est au repos. Le grizzli ne porte que quel­
ques puces et tiques dans sa fourrure. De plus, 
les blessures rec;ues a Ia chasse ou dans les com­
bats s'infectent rarement et le grizzli vivant en 
liberte est un animal assez peu touche par les 
maladies ou les parasites. Les ours en captivite 
souffrent parfois de diarrhee, de tuberculose, 
de typhus et d 'arthrite. 

Les deplacements et les domaines vitaux 
Le grizzli vit en solita ire. La super ficie de son 
domaine vital peut varier, mais elle est generale­
ment de 200 a 600 km2 pour les femelles et de 
900 a 1800 km2 pour les males . Tres souvent, 
plus Ia nourriture abonde, plus le domaine est 
petit. Toutefois, les deplacements des males se 
font souvent en fonction de Ia recherche de 
femelles receptives lors de Ia saison de repro­
duction. Les deplacements des grizzlis peuvent 
etre etudies au moyen de petits emetteurs habi­
tuellement integres dans des colliers que l'on 
passe au cou de ['animaL Ces appareils ont per­
mis d'etablir que les grizzlis franchissent quel­
quefois jusqu'a 250 km en ligne droite au cours 
d'une annee. lis ont egalement revele que les 
ours habitues a se nourrir de detritus font 
jusqu'a 100 km pour retrouver une decharge 
qu'ils ont deja frequentee. 

Le genre de terrain du domaine vital du 
grizzli peut influencer grandement sur Ia reparti­
tion de ['animal. Par exemple, dans les regions 
montagneuses, les femelles accompagnees de 
leurs petits ou les jeunes adultes independants 
frequentent surtout les terrains accidentes de Ia 
partie amant des pentes et des bassins ou les 
males adultes n'aiment pas s'aventurer. Ces der­
niers preferent le fond des vallees des grands 
bassins de drainage, se deplac;ant sur les plus 
beaux sentiers et les cols les plus accessibles. 
Les males adul tes s'attaquent parfois aux petits 
et aux jeunes adultes, et c'est pourquoi les 
femelles et les jeunes adultes les evitent le plus 
possible. 
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Les rapports avec les humains 
Le grizzli est long a atteindre son plein develop­
pement et ne se reproduit que tous les trois ou 
quatre ans. Sa taille lui permet de regner sans 
partage sur Ia faune indigene. Sauf lorsqu'il est 
jeune, it n'a pas d'autre ennemi nature! que 
les humains. 

Contrairement aux ours noirs, qui se sont 
adaptes aux humains et a leurs activites, les 
grizzlis n'ont pas reussi a faire face a Ia civilisa­
tion. L'histoire nous demontre qu'il existe un 
seuil de tolerance a !'ingerence des humains, 
seuil au-deJa duquel les grizzlis ne peuvent sur­
vivre. Leur sens aigu du territoire et les degats 
qu'ils causent parfois aux cultures et au betail 
ont donne lieu a des conflits avec les humains, 
inevitablement au detriment des grizzlis. Ainsi, 
leur aire de repartition en Amerique du Nord a 
diminue de plus de Ia moitie tandis que celle 
des ours noirs s'est maintenue. 

Le grizzli est rarement belliqueux. Sa taille 
lui permet d'eviter de se battre avec les autres 
animaux et, dans Ia mesure du possible, it evi­
tera tout contact avec les humains. Le grizzli se 
montre moins assidu que !'ours noir autour des 
decharges mais son gout pour les detritus lui 
attirera, a !'occasion, des ennuis. S'il est surpris 
de trop pres, it se defendra et protegera feroce­
ment ses petits et son territoire. 

La conservation et Ia chasse 
Les grizzlis sont d'abord chasses com me gibier, 
bien que, chaque annee, quelques-uns sont abat­
tus comme predateurs ou parce qu'ils devien­
nent une menace pour les gens. La chasse au 
grizzli se pratique dans tout !'Ouest canadien au 
printemps et a l'automne. Si un grizzli s'attaque 
aux animaux domestiques, des agents de protec­
tion de Ia nature sont charges de le capturer ou 
de l'abattre. 

En raison de Ia rarete relative du grizzli, qui 
est, de surcroit, tres recherche comme trophee 
de chasse, it nous faudra mieux connaitre cet 
animal et vei ller davantage a sa gestion si nous 
voulons assurer Ia survie de l'espece. Animal 
des contrees sauvages, le grizzli ne peut survivre 
que dans des regions relativement peu pertur­
bees. Les humains constituent pour lui Ia plus 
grande menace, non pas tant par Ia chasse spor­
tive qu'en raison de !'augmentation des popula­
tions humaines qui entrainent un retrecissement 
continue! de son habitat. Le grizzli est une bete 
magnifique. C'est seulement en connaissant 
mieux cet animal et ses besoins que nous en 
ferons, en tant que Canadiens, un veritable 
element de notre patrimoine nature! et non 
pas une simple image dans un livre. 
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Le Service canadien de Ia faune 
Le Service canadien de Ia faune d'Environne­
ment Canada s'occupe des questions de compe­
tence federate touchant Ia faune. Ses responsa­
bilites comprennent Ia protection et Ia gestion 

des oiseaux migrateurs et des habitats fauniques 
ayant une importance nationale. Les especes 
menacees de disparition, Ia reglementation du 
commerce international des especes menacees de 
disparition et Ia recherche relative aux questions 
fauniques d'importance nationaJe relevent egaJe­
ment du SCF. De nombreux travaux de recher­
che et de gestion de Ia faune sont menes en col­
laboration avec les provinces, les territoires, 
le Service canadien des pares et d' autres 
organismes federaux. 

Pour de plus amples renseignements sur le 
Service canadien de Ia faune ou ses publica­
tions, veuillez ecrire a : 
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